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 La collection ANACROUSE ANACROUSE ANACROUSE ANACROUSE offre aux pianistes novices et confirmés 
un large choix d’œuvres classiques, allant de la Renaissance à l’époque 
moderne.  
 Proposer tout à la fois des « incontournables » du répertoire classique 
et des pièces de compositeurs parfois oubliés, toutes d’une valeur 
pédagogique indéniable, tels sont les objectifs que nous nous sommes 
fixés. Chaque pièce, vendue à l’unité, a fait l’objet d’un travail éditorial 
attentif, tant sur le plan de l’établissement du texte musical que de sa 
gravure, afin de garantir aux musiciens les conditions indispensables aux 
plaisirs tirés du commerce fréquent de ces œuvres. 
 Chaque époque est clairement identifiable par la couleur de sa 
couverture : Marron pour la Renaissance, Jaune pour l’époque baroque, 
Rouge pour la période classique, Vert pour la période romantique et Bleu 
pour la période moderne. 
 
 Les partitions sont proposées sous la forme d’ouvrages traditionnels 
(feuillets papier), et disponibles également par téléchargement via Internet 
sur les sites www.ebr . f rwww.ebr . f rwww.ebr . f rwww.ebr . f r  et www.note4piano.comwww.note4piano.comwww.note4piano.comwww.note4piano.com des Éditions Bourgès 
R. Vous trouverez à ces deux adresses des extraits visuels et sonores de 
chaque pièce ainsi qu’un court texte de présentation. 
 

 Nous vous remercions de l’intérêt que vous porterez à l’évolution de 
cette collection et vous souhaitons beaucoup de plaisirs à jouer ces œuvres. 
 
 

Patrice Bourgès   
  

Collection ANACROUSE 

Éditions Bourgès R. 



                     
Schubert, FranzSchubert, FranzSchubert, FranzSchubert, Franz    

 
 

Né à Vienne en Autriche le 31 janvier 1797 mort à Vienne le 19 novembre 
1828. 

 
Franz SCHUBERT est issu d’une famille modeste de treize enfants, son 

père, maître d’école, lui donne une instruction générale de base sur les 
mathématiques, la littérature, le latin et la musique. Puis il continue son 
apprentissage musical avec l’organiste de la paroisse du Lichtental, Michael 
Holzer.  

Doté d’une voix pure et exceptionnelle, Schubert témoigne d’un don 
remarquable pour le chant. Il intègre en mai 1808 le chœur de la cour de la 
Chapelle Impériale et Royale. Il commence en parallèle une formation gratuite 
au séminaire, appelée le Stadtkonvikt, où il étudie des matières générales et la 
musique.  

En participant comme violoniste à l’orchestre de cette école, il fait la 
rencontre de Joseph von Spaun avec qui il entretiendra une excellente relation 
amicale tout au long de sa vie. Élève privilégié du compositeur Salieri, Schubert 
reçoit de ce maître une bonne formation en contrepoint. Il commence à 
composer dès l’âge de treize ans. 

Après avoir quitté le Stadtkonvikt, il suit une formation à la Normal-
Hauptschule et devient enseignant. 

Grâce à l’influence de Haydn et de Mozart, il écrit sa première 
symphonie en 1813. Deux ans plus tard, d’une grande productivité, Schubert 
compose sa deuxième symphonie, deux messes, 145 lieder dont le fameux 
« Erkonig », des danses pour piano, deux sonates et un quatuor pour piano en 
sol mineur. 

 
En 1818, il part en Hongrie pour enseigner la musique aux filles du comte 

Esterhazy. Pendant cette heureuse période, il écrit des polonaises et des marches 
militaires et tombe éperdument amoureux de la fille cadette.  

Schubert fait quelques voyages en Europe mais reste la plupart du temps 
à Vienne où il vit chez des amis. Abandonnant son métier d’instituteur pour se 
consacrer entièrement à la musique et à la composition, il organise des réunions 
musicales qu’on appelle « Schubertiades » où la plupart de ses lied se révèlent 
comme de grands chefs d’œuvres.  

 
 Emporté à 31 ans par la fièvre typhoïde, Schubert nous laisse malgré tout 
un répertoire énorme, un catalogue de 900 opus qui correspondent à plus de 
mille œuvres. Parmi ces nombreuses compositions, on compte plus de 600 lied 
qui caractérisent la partie la plus étonnante de sa musique. Ils sont écrits sur des 
poèmes de grands écrivains de son époque comme Goethe, Schiller, Heine ou 
Schober. Parmi les plus connus figurent La truite, La jeune fille et la mort, le roi 
des Aulnes, Marguerite au rouet et bien d’autres. Enfin, Schubert a composé 
dans tous les genres sauf le concerto.  

 



                     

Très précoce, on lui reconnaît un génie dans l’improvisation d’où son 
succès dans les lied. Grâce à son imagination intuitive, l’équilibre parfait entre le 
piano et la voix suscite l’évocation de l’atmosphère et du décor. 

 Avec sa musique d’une émotion poignante, Schubert est le précurseur de 
Schumann dans la liberté de l’invention mélodique. Malgré l’emploi d’une 
forme très classique dans ses compositions, son esprit de poète fantasque et 
proche de la nature le fait apparaître comme un des grands compositeurs 
romantiques de génie.  
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 Franz Schubert compose « l'Ave Maria » pour voix et  piano en 1825.  
Celui-ci est publié en 1826 sous l'opus 52 n°6, en Sib Majeur. A cette époque, il 
voue une grande admiration à la Sainte Marie, la mère de Jésus. 
 Il met en musique un extrait de la poésie de « Madame du lac » écrit par 
l'écrivain anglais Walter Scott qui a été traduit en Allemand par Adam Storck. 
« L'ave Maria » est appelé par Schubert son dritter Gesang « la troisième chanson 
d'Ellen ». L'héroïne de la poésie, Ellen Douglas, prie la vierge en se cachant. 
 Dans une de ses correspondances avec ses parents, il avoue exprimer dans 
cette chanson un hymne à la Sainte Marie. Les mots d'origines de Walter Scott 
incluent beaucoup de référence à la prière latine de « l'Ave Maria ». Finalement, 
les mots latins adaptés de la prière est maintenant la version la plus 
généralement exécutée. 
 L'ave Maria s'inscrit dans le répertoire marial du 19ème siècle. Encore 
aujourd'hui, cette  pièce musicale reste une des oeuvres les plus prisées des 
amoureux pour l'accompagnement de la cérémonie du mariage. 
 
 
 

Marion Colas 
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